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Sagesse du jour   (21021-04-01) 

Bien plus souvent, notre image de Dieu n'est pas liée à ces expériences d'amour, de joie ou 
d'union, mais à des expériences d'autorité et de punition. On apprend à un jeune enfant à 
considérer Dieu comme une sorte de super parent. Le mot même que nous utilisons à propos 
de Dieu – Père - porte en lui, dans l'éducation de la plupart des enfants, l'image d'une 
personne de la famille qui corrige et fait la discipline. L'idée de Dieu comme Père porte donc 
en elle ce sens de contrôle et de domination. Et là où il y a punition, ou ce genre de relation à 
l'autorité, il y a généralement de la peur. Nous avons peur d'être punis, nous avons peur d'être 
envoyés en enfer. (...) Ce que nous apprenons dans la méditation, c'est renoncer à toutes les 
images de Dieu qui se sont formées en nous au fil des années. En abandonnant toutes les 
images, toute imagination, toutes les idées de Dieu qui se sont formées en nous, nous 
retrouvons la capacité de l'enfant à faire pleinement l'expérience de Dieu, l'enfant dont 
l'expérience n'est pas contrôlée par ses idées. C'est pourquoi Jésus dit que pour entrer dans 
le royaume, qui est l'expérience directe de Dieu, nous devons devenir comme un petit enfant. 
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